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LECLERC 
EST PARTI 


Jor de là Défense National 


IT a fallu ‘‘“débarqu 
un passager clandestin ! 


I Leclerc a quitté l'aérodrom 
à bord d'un appareil 
le général Lechère :Inspécteur gén 
viation militaire, et par l'amiral 


” de l'avion 


Villacoublay, ce ma- 
ire. 1 a 


Jet: se 


L'EXPEDITION BYRD 


qui vient de franchir 
le cercle polaire, évite 


“tout ce qui pourrait 
passer aux yeux des 
phoques pour des 
manifestations 
d’impérialisme ! ” 


À BORD DU « MOUNT- 
OLYMPUS », 25 décembre. 
E porte-avions « Currituck », 
le contre-torpilleur « Hender- 
son » et le pétrolier « Ceca- 
pon », qui font partie du détache- 
ment occidental de l'expédition 
Byrd, sont arrivés dans le voisinage 
des les Balleny, situées sur le cercle 
enterctique per 122° de longitude 
ouest, 


Les trois appareils de reconnaissance géants Martin que le « Currituck » 
transporte à son bord, vont commencer sous peu leurs vols d'exploration iau- 


UN HOTEL 


dessus de la banquise 
Bien que ces hydravions puissent 
franchir 700 milles, leurs premières 
sorties seron courtes et auront sur- 
tout pour but de procéder au relevé 
photographique de la côte de la Ter- 


re Oates. 
Le « Currituck », le « Hender- 
son » et lé « Cacapon » s'échelonne- 
ront sur une ligne de 600 miles pa- 
rallèle à in côte, le porte-avions se 
trouvant au centre. 


Le « Mount-Ol » atteindra 
sans doute l'île aux environs 


du 30 décembre. puis se di vers 
le sud en direction de la Petite-Amé- 
rique. 

"À 'mesure que les navires se rap- 
prochent de la barrière de Ross, les 
personnalités officielles de l'expédi- 
tion redoublent de précautions ora- 
toires et insistent sur Je caractère 
purement scientifique des recherches 
entreprises. Comme Va fait remar- 
Quer l'un d'eux : « Nous évitons tout 


Un avion se serait 
abattu en Californie 
12 personnes à bord 


SAN-DIEKIO (Californie), 25 dé- 
cembre. — On croit qu'un avion de 
la « Westérn Air Lines » qui était 
attendu à San-Diego, sẹ serait abat- 


flambe 
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Après 72 hures de combats, le calme est à peu près 
revenu dans les quartiers français. Des soldats campent 


De Hanoi, Jean-Paul GRAVIER nous câble: 


72 HEURES DE COMBAT 
ONT DEGAGE HANOI 
maison par maison 


La ville connait encore une 
confusion favorable aux 


“ tireurs ” 


dissimulés parmi les civils 


HANOI, 23 décembre (retardé en transmission). 
ANOI, qui fut une des plus belles et des plus 
agréables villes d’Indochine, est maintenant en 


état de guerre. 


dans ce qui fut la résidence 


çade a été légèrement endommagée par la bataille. 


Un arbre abattu barre la 


des branches, des morceaux de plâtre jonchent les 
chaussées, çà et là, quelques grenades non explosées 


raînent encore. 


Les grilles de l'hôtel Métropole sont entrouvertes. Les clients y ont drdit 
À un plat unique. Jour et nuit, civils et militaires montent la garde pogr 
prévenir toute surprise. La nuit venue, dans le hall de l'hôtel où çam- 
pent plusieurs familles hindoues, chinoises, annamites réfugiées, on com- 


mente les événements à la lueur de 


sement d'Indochine ressemble à une salle d'attente de seconde classe, 


Le dégagement difficile des quartiers 


Dans les rues centrales, plusieurs 


drapeaux français et chinois Les passants restent 
boutiques d'alimentation ont entrouvert leurs portes. 


Lorsqu'on quitte le secteur de la 
rue Paul-Bert, à la pointe sud du) 
petit lac, on retrouve l'atmosphère de | 
la ville abandonnée du premier jour 
qu'animent le passage d'un nuage de 
poussière blanchâtre, des patrouilles 
motorisées et l'éclatement des coups | 
de feu. 

L'urmée française qui continue 
avec méthode le nettoyage des quar- | 
tiera, dégage de, nombreux Français 
et Chinois bloqués ou assiégés et fait | 
la chase aux tireurs Tu Ve qui uti- 
lisent toute leur agilité et leur ruse| 
pour continuer la guerjlla | 

Le nettoyage des quartiers propre- | 
ment annamites posera un grave pro- | 
blème. Des Chinois qui avaient reçu | 
la consigne de se rassembler dans cer- | 
taines maisons y ont été colncés, sur- | 
pris par une attaque. L'envoi de ia| 


course 


aux 


fauteuils 


prési- 


dentiels 


s° œff 


Un conte oriental qui finit 


chez le commissaire 


Ancienne. favorite 
d'Ibn Seoud 


la baronne d'Andurain 
a-t-elle assassiné le chef 
d'une caravane sur la 
route de la Mecque ? 


NICE, 25 décembre. 
d’Ho Chi Minh, dont la fa- paradisiaque » 


du Vietnam 


fort chargée. 


blique Et ce premier vote politique de 


tique et apprécier dans quelle mesure 
Versailles, influencer ou modifier celle 
tion du ehef de l'Etat. 

Qui présidera la seconde assemblée ? 
M. Paul-Boncour sera le candidat so. 
cialiste, mais son parti est déjà bien 
« servi ». M. Champetier de Ribes pa 
tait mieux placé si le MAP. le dé- 
signe comme son candidat. Toutefois 
rien n'est encore décidé et, pour des 
raisons de santé, ü est possible qu'il 
lui préfère M. Max André, 

De son côté, le Rassemblement des 
gauches désignera vendredi matin un 
candidat Ce sera très vraisemblable- 
ment M. Bollaert, ancien collaborateur 
de M. Herriot. Ñ ne peut naturelle- 
ment escompter qu'une concentration 
sur son nom au second tour, comme 
ligne de repli des partis mis en mino- 
rité au premier, le Rassemblement des 
gauches étant, ‘dans les deux assem- 
blées, l'appoint indispensable de toute 


route. Des éclats de pierre, 


de la baronne d'Andurain, 
Leur héroïne, après mille péri- 


trois chandelles. Le premier .établis- 
le plus pur classique des Mille et 
une Nuls se mêle d'une manière 
burlesque au ciassissisme des meil- 


maisons arborent avec prudence les 
très rares, Quelques 


DERNIERS COMBATS mt Re LE er cire 
pa di cadéėmisme 3 
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er ces e Mont Tiia à pur aus qu Et derrière 
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On `a annoncé hier la candidature 
de M., Vincent Auriol, Certes, elle 
es « officiellement + démentie, le 
groupe : sočialiste étant seul qualifié 


i 


les quartiers annamites. 
Hongay a été abandonnée par la 

totalité des éléments vietnamiens. 
Selon les derniers renseignements 


sé 


pour la ter, Elle n'en est pas 
reçus de sources militaire, les troupes! | gênant pour elle, elle l'aurait as- à 
du Vietnam utilisent des pièces d'at-| | sassiné, mapprend daileur ridn aix aitis 


tillerie prises aux Français en 1941| 


or | Vincent Auriol est, dans tous 


Suite en page, 3. 
€ ) les sens du terme, le candidat numé- 


LUXEMBOURG: 
Le M.R.P. favori 


Par Georges GARREAU. 
I A « trêve des confiseurs » est généralement res- 


pectée dans les milieux politiques. 
Elle ne le sera guère cette année en raison 
de circonstances multiples et exceptionnelles, 
Toutefois la semaine prochaine sera creuse. Au 
journée d'après-demain vendredi promet-elle d'être 


Ce sera, en effet, celle de l'élection du président du Conseil 


ment attendu par les observateurs pour donner ia ligne de sa majorité poli- 


irme 


Répu- 
la Chambre de réflexion est impatiem- | 
le Conseil de la République pourrait, à | 
de l'Assemblée nationale lors de l'élec- 


ro un à la présidence de l'Etat 
Mais les autres partis n'ont pas| 
encore pris position et se réserveront | 
sans doute jusqu'à la veille du seru- | 
tin où pourrait bien se tenir, com-| 
autrefois, un « petit congrès »| 
oupes de gauche. 
ins protagonistes ardents de| 
M. Vincent Auriol assurent que les 
communistes n'accorderont pas leurs 
suffrages à M. Herriot, puisqu'il est| 
un « adversaire de la Constitution » 
et que, dans ces conditions, leur can- 
didat est assuré d'une majorité tripar- 
tite massive, sans doute dès le pre- 
mier tour, 
Mais, dans l'état actuel des chases, 
MR.P. ne serait-il pas gêné d'avoir 
l'air de s'associer à une opération-ar- 


nder la Constitution ? | 

Tout dépend done de la façon dont| 
les choses se présenteront et cet] 
pourquoi le sort de la course à l'Ely- 
sée ne se décidera que dans les qua- 


rante-huit ‘heures - qui ‘précéderont 
l'élection du 16 janvier. | 
Tout se tient, d'ailleurs. Si un| 


MRP. préside au Luxembourg et si 
M. Vincent Auriol va à l'Elysée. 1 
serait très possible que la présidence | 
de l'Assemblée nationale revint en-| 
suite à M. Herriot, ce qui lui permet- | 
trait de garder la direction de son| 
parti et amurerait une sorte de pé-| 
réquation dans l'attribution des fau-| 
teuils présidentiels. | 


mission chinoise destinée à rassembler | 
et dégager ses ressortissant est prati- | 
quement impossible, les Vietnamiens | 
tirant aussi bien sur les ambulances | 
que sur les voltures arborant un dra- 
peau étrariger, 

Le conflit prend inévitablement, 
dans ces conditions, une forme cruel- 
le comme en témoignent les photos 
prises à la Morgue où les cercueils 
des soldats français sont installés à 
côté des corps des victimes civiles 
sauvagement assassinées alors qu'elles 
étaient souvent âgées et sans défense, 

Au cours des combats, la difficulté 
a surtout consisté à discerner les 
saillants des civils 
Annamite qui fait 
« lays » est peut-être celui qui ti- 
rait, quelques instants auparavant, 
et qui tirera plus tard. 


Le commandement français s'efforce 
de limiter les dégâts et la destruction 
massive des locaux industriels, ainsi 
que le nombre des victimes afin de 
Das creuser un fossé de haine irrémé- 
diable. Quoique les anna 
mites aient été partiellement évacués 
depuis l'affaire de Haïphong, sur ordre 
du gouvernement vietnamien, la popu- 
lation reste dense et les tireurs viet- 
namiens sont mêlés aux non combat- 
tans. 


Profitant de la nuit, ceux-ci progres- 
sent de maison en maison et réoccu- 
pent les villas nettoyées. Ainsi ce ma- 
tin, dans une maison abandonnée, des 
soldats français repérèrent des tireurs. 
Tis les enfumèrent et soixante com- 
battants en sortirent les bras levés. 


La guerre hésite... 


Les Vietnamiens ont déménagé tout 
le matériel transportable des imprime- 
ties des journaux, y compris linotypes 
et presses, dans je but de poursuivre 
leur propagande dans la brousse. Ces 
faits, parmi beaucoup d'autres, prou- 
vent leur volonté de poursuivre la 
lutte. Les Chinois signalent cependant 
des cas où les combattants sbandonnè- 
rent le lieu de bataille en laissant 
leurs armes, 

A l'heure où j'écris, le combat sem- 
ble diminuer d'intensité en ville. 
L'avion tourne repérant les positions 
des Vietnamiens, La D.C.A. adverse | 
tire dans sa direction mais le tir est 
très imprécis. La fumée de l'incendie 
s'élève au-dessus des toits. Des pail- 
lotes annamites brûlent dans la direc- 
tion du Fleuve Rouge. 
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M. MOUTET 
QUITTE CALCUTTA 


CALCUTTA, 25 décembre. — M. Ma- 
rius Moutet, ministre de la France 
d'outre-mer, arrivé hier à Calcutti 
quitte la ville ce matin, en avion, 
pour Saigon. 


L'URUGUAY, PARADIS 
précède l’Europe FF 


de 30 ans | 


MONTEVIDEO, ,. décembre. | 
UAND on débarque à Montevideo, on croit débarquer dans l'ave- WERN] M- di 5 Ses 


nir tel le rêvent nombre de F; is. Sur h i de 
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notre 
enroyé 


spécial 


jumelle de Marseille, qui parait basse sur pattes au sortir des gratte- | 
ciel argentins, ensoleillée, fraternelle et mal ravalée, on ost accueilli | 
par l'omnibus des unicipaux. 
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le seul monu- 
ment que j'aie jamais rencontré qui 
fasse rire. 


IE 


disparu. 

emmenés en France par un cir- 
avant l'autre guerre. Ils sont 
avalent avec eux un 


j 


— „Mais admirablement! m'a-t-on 
dit Trusts privés ou trusts d'Etat, 
la gestion est identique : heureuse 
quand les administrateurs sont bien 
choisis, désastreuse quand ils le sont 
mal. Mais nos administrateurs ne 
doivent pas être si mauvais puisque 
les nationalisations rapportent assez 
d'argent à l'Etat pour que celui-ci 
n'ait pas à faire payer d'impôts ! 
Admirables _nationalisations uru- 
fuayennes | Ce n'ést pas seulement 
en matière de nationalisations que 
l'Uruguay précède l'Europe de trente 
pays socialiste à l'ombre du dra- 
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Le retour du Docteur O’Grady 
par 
André MAUROIS 
de l'Académie Française 
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L'HEBDOMADAIRE DE PARIS 
POLITIQUE - LITTÉRAIRE -THÉÂTRAL 


peau rouge. Il faut dire d'ailleurs que 


is le socialisme en action mais qui. 
fermement attachés à la liberté d'opi- 
résolument anti- 


(Suite en page 2) | 


SOCIAL 


Au Conseil général de 
la Seine 


BUDGET 47 


Dépenses : 
en hausse de 92 0/0 


Le conseil général de la Seine a 
abordé hier la discussion budgétaire. | 

Après avoir proposé un relèvement 
du droit d'examen médical bour per- 
mis de conduire et rétabli jes crédits | 
du laboratoire de toxicologie, le con- | 
Sil approuve une proposition portant | 
de 12.000 à 15.000 francs l'indemnité | 
mensuelle des membres de l'assemblée. | 

La suppression des indemnités en | 
faveur d'un aumônier de l'école Th. | 
Roussel est décidée par 70 voix contre | 
42. après des interventions de MM. | 
Rivet et Massiani. En revanche, les 
subventions aux caisses des écoles de | 
Paris et de banlieue seront augmen- | 
tées de 25 % minimum. 

Enfin, M. Coudert, présentant son 
rapport sur les articles budgétaires, 
précise que si les recettes pour 1947 
sont eri hausse de 74 % sur 1946, les 
dépenses s'élèvent à 92 S de celles 
de cetie année, 


DANS LA SIMPLE ÉG 


La position de 


M. AURIOL 


NOËL SPORTIF 
AuParcdesPrinces 


Austria- 
Racing 


A la mi-temps : 


Austria 3 
Racing O 


NOËL 


de 
Grands” 


BLUM ni AURIOL 
n'ont réveillonné 
Francisque GAY 
s'est levé tôt 
THOREZ a-t-il 
couché ches Iui ? 
OEL, cette année, a été fèté 
N rius trommet, que 
l'année précédente. 
Mais il a été fête surtout em 


famille et solon les moyens de 
chacun. 


Les révelllons tapageurs: des oie 
barets et des boltes de muit atteis 
lent des prix prohibitifs qui em 

terdit l'accès à bien des 


aux grands de la politique 
que jeur Noël ait été sans 


semb! 
olre. 

M. Léon Blum, à 10 h. 30, ce matin, 
n'était pas encore descendu à son bu- 
Il n'a pourtant pas réveillonné 
er soir : après un repas de famille, 
s'est mis au travail ; il est resté 
dans son bureau jusqu'à une. heure 
avancée de la nuit.. ce qui explique 
sa grasse matinée d'aujourd'hui. 


Interview an téléphone 


Au téléphone, le président Auriol 
nous a dit 

— Avant-hier soir, j'étais haramé, 
fatigué et nerveux. Hier matin, je me 
uis levé tard. L'après-midi, j'ai lu 
Et hier, je me suis couché très tôt, à 
9 heures, sans réveillonner. Aujoure 
près une bonne nuit de som- 
suls en pleine forme. 
ous n'avons pas pu joindre M. 
Francisque Gay. Mals sa femme, très 
aimablement, nous a appris que lane 
cien vice-président du Consell s'était 
couché, hier, très tard. Après un 
semblant de réveillon très intime, il 
s'était remis au travail, Et ce mae 
tin, 11 s'est levé à 7 heures, 

— Il n'a même pas eu le courage 
d'aller à la messe de minuit, soupire 
Mme Gay. 


Mystère et molosses 


Quant à la villa de M. Thorez, à 
Cholsy-le-Roy, elle garde son mys- 
tère. Un guichet s'ouvre dans une 
porte. Un Jeune homme répond : 

— Ici, nous ne pouvons absolument 
rien dire. M. Thorez n'est d'ailleurs 
pas là ce matin. Nous ne pouvons pas 
donner de renseignements. 

Et tandis que des moloses qu'on 
ne voit pas, hurlent derrière la grile 
le, on nous renvoie., au bureau po= 
liüque. 


LISE DE COLOMBEY 


| LE DRAME DE LA 
VIE DE ROOSEVELT | 


L 


recensement de la ville de New-York en 1946. 
C'est dire l’invraisemblable nombre de problèmes que le 
président est obligé, de par la loi, de résoudre lui-même. 


Pour n'en citer que quelques-uns. 
le président doit édicter et signer des 
réglementations de prix pour la zone 
du cama dè Panama > approuver les 
a tations ires pour les 
médecins du service de santé publi- 
que en'gontact avec les lépreux ; 
spécifier la taille exacte des insignes 
des officiers et la manière de les por- 
ter : régler le transfert de propriété 
entrè l'autorité de la vallée de Ten- 
nessee et d'autres agences du gouver. 
nement, etc. 

TI lui incombe de signer des ordres 
pour dés sujets aussi insignifiants que 
ceux-ci : réclamer aux bateaux en 
stationnement dans le canal de Pa- 


Prochain _article : 


L'ENTOURAGE 
DU PRÉSIDENT 


náma vers midi de fournir le déjeu- 
ner aux employés du canal ; changer 
le nom d'un port de douane à l'entrée 
de l'Orngon de Marshfield en Coos 


Bay ; ou déclarer prise de guerre 
officielle un bateau allemand à mo- 
teur. D'autres chefs ont le droit de 


déléguer leurs pouvoirs pour des be- 
sognes semblables, mais pas le prési- 
dent des Etats-Unis. 

Son fardeau le plus éerasant lul est 
imposé par le système périmé des 
« lois. privées ». Lorsque le Congrès 


a solennellement reconnu le bien 
fondé d'une réclamation d'une cen- 
taine de dollars émanant d'un fermier 
du Texas, auquel des soldats ont volé 
quelques melons, le président doit ai. 
gner la note ! Questions absurdes, cer- 
tes, mais où seul le chef du pouvoir 
exécutif peut apporter la décision 
tinale. . 

En prenant ses fonctions à la Mai- 
son Bianche, le président Roosevelt 
reconnut avec mol la nécessité d'un 
programme qui fixerait l'emploi de 
chaque heure avec l'exactitude d'une 
machine. Telles heures pour le travail. 
quelques heures pour le sommeil, 
l'exercice pris régulièrement, une at- 
tention vigilante au régime alimen- 
taire et un peu de repos tous les trois 
mols. 

Pour me conformer à cette disci- 
pline, j'arrétais tous les matins ma 
voiture devant ja Maison Blanche. 
vers 8 h. 30, et Montals à la chambre 
du président. 

Je ne sortais nl thermomètre nl 
stéthoscope. Je n'exigeais pas qu'il 
me montrât sa langue et je ne tå- 
tais pas son pouls. général, je ne 
posais même pas de questions direc- 
tes. Je prenais un siège confortable, 
et m'asseyais pendant qu'il prena! 
son petit déjeuner ou parcourait les 
journaux du matin, Et je l'observais. 


Je m'intéressais surtout au teint du 
Président, au timbre de sa voix et 
à la façon dont i) attaquait ses œul 
son jus d'orange, son café et ses 
réales. Une fois rassuré. je m'en al 
lais et consacrais le reste du jour à 


Général du ROL 


PAR DAPHNÉ 


dévider 


RESUME contées 

Nous sommes aus environs 
de 1645, em Angleterre, pen- 
dant la guerre qui met aus 
prises Charles Jer et son Par. 
lement. Mina Honor Harris 
de Lancon 


cert mi 
cée à Rioharë Orenviie, au- 
jourd'hus général du * Roi, 
D'étatt en 1028. Bile avati 
18 ane, Ælle a refuad olors 
do lépouser parce qu'elle 
fevenue infirma et lut 
marié, a es un fila, 
m'i] déteste autant 
mme. Au fond, Ho- 
Ehara aiment iow- 
Jours, Où que le mène lo ħa. 
4 dea. batailles, Honor 
s'arrange toujours pour tiri 
œuprès de lui, et même 


bien 


Grenvile 
— Un 


sayer de oe juatifter, 


que Tarmée des Pariemen- 
faires aveo Cromwell va re 
venir à Menabiiiy, Honor 
men vo de souveau rejoin- 
dre Richard, 


’AURAIS voulu me boucher les 
oreilles, faire taire ces femmes. 
Les entendre encore une foi 


capituleront. 
Au dégel. Au, printemps. » Et soudain je ren- 
contral le regard d'Elizabeth — elle avalt moins 
de réserve qu'Alice et je la connaissais moins 


DU 


MAURIER 


ces vieilles histoires si souvent 
l « Cela ne peut pas durer. Ils 


lis sont plus mal lotis que nous 


— Qu'a dit sir Richard Grenvile ? demanda- 
t-elle. Vous devez avoir quelque idée de ce qui 


-il pour rejeter les rebelles 


petit corps d'hommes recrutés par la 


torce, dis-je, et quelques volontaires contre cin- 
quanie mille soldats entraînés. 

— Mais, homme pour homme, ‘nous sommes 
supérieurs, reprit Elizabeth. Tout le monde le dit 
Les rebelles sont bien équipés. 


sans doute, mais 


quand les nôtres les rencontrent, en rase cam- 
pagne. en combat loyal. 


Par 


va n'avait levé pareille armée ? 
Elles me regardèrent, déroutées, 


détaitiste. 


— Si nous parlions tous de cette façon, 


longtemps. Vous devez avoir pris cela 
de sir Richard ? Je ne m'étonne plus 
qu'il soit impopulaire 

Alice parut embarrassée et je vis 
Mary presser je pied d'Elizabeth. 
Ne vous inquiéte: pas, dis-je. Je 
connais ses fautes beaucoup mieux 
que vous toutes. Mals que le Conseil 
du prince ne suive que ses avis et il 
saura sauver la Cornouailles de l'in- 


on. 
Le chemin 
de Werrington 


Ce soir-là, en regardant ma cham- 
bre, je consultai le ciel. La nuit était 
claire, les étoiles brillaient. Il ne nel 
geait plus depuis quelque temp: 
ppelai Matty et Jui fis connaitre 
ma résolution. Elle était de rejoin- 
dre Richard à Werrington si je pou- 
vais me faire porter à Tywardreath 
et me metire en route le lendemain 
midi ; passant la nuit à Bodmin 


arriver à Wi le jour suivant. 
Je désobéissais à ses dernières 
instructae malg à prosentais en 
mon eauf que si jè ne le voyais pas 
maintenant, je ne je reverrais plus. 
Je ne dird ee, que je ctal- 
gnais. Mais il mevint à l'esprit qu'il 


tin, ainsi que Jè l'avais prévu. Je me 

levai tót, déjeuner et in- 

formal la Rashieigh de mon 

lan. Tous me supplièrent de rester, 

me disant qu'il était folie de prendre 

la route en cette mais je de- 

meurai 

Rashietgh. 

m accampagna 

Un froid cruel 

rais et 

quand, 

quittai 

l'aube. h 

s'allongeait devant nous. grise. 

ire entre les amas de neige 

faux pas de nos 

la “dentruttion dp ma litière. Malgré 

nos couvertures, vent cinglant pé- 

nétrait les rideaux, gelant nos visages 

m ue à 

Lanes pour manger une chaude 

et boire un ae vin feus pres 

E e y 

L'homme de l'auberge mit fn à mes 

= JE Pare dDarieurs 
jes 

eriam de certains 


de 
is gene pas 
borda” la es 
ee mouvelies donnslent- Ils ? 


dermandal-fe le cœur lourd 
Rien de oon. répondit-il, 18 con- 
fusion rartrüt Ordres et con're or. 


dres. Sir Richard Grenvile était sur 
les bords de is Tamar, i nt les 
ponts, donnant instruction de les faire 


et Elizabeth, haussant 
que j'avais bien changé depuis l'année précédente et que j'étais devenue 


— N'avez-vous pas entendu parier, dis- 


je doucement, de Cromwell et de la noi 
velle armée modèle ? Ne comprenez-vous 
+ pas que jamais en Angleterre, jusqu'ici. 


les épaules, dit 


dit-elle, nous serions battus depuis 


sauter quand le besoin s'en ferait sen- 
tir, et un colonel d'infanterie a refusé 
l'ordre, disant qu'il n'obétrait qu'à sir 
John Digby. Qu'allons-nous devenir si 
les généraux commencent à se battre 
entre eux ? 

Je me détournal, le cœur me man- 
qualit. Je ne passerals pas la nuit à 
Altarnum. Il me fallait atteindre 
Werrington avant la. nuit. 

En avant donc, dans les marais 
couverts de neige, désolés. balayés 
par le vent froid. De temps à autre. 
des ombres nous erolsaient, allant 
vers l'ouest, leur tenue proclamant 
au monde qu'autrefois hommes du 
Roi, ils étaient maintenant des dé- 
serteurs. Ils étaient bleus de froid et 
de fnim avec cependant ce regard 
insolent qui prouvait que rien plus 
ne leur importait 

— Au diable la guerre, criaient cer- 
tains d'entre eux au passage, nous re- 
tournons chez nous. Ils nòus mon- 
traient le poing. 

La nuit vint vite et c'est dans 
l'obscurité la plus complète que nous 

à Launceston pour gagner 


pensé revoir. 

cour pavée et un officier vint a 

vant de nous. que je ne connaissais 

pas. Mon nom ne lui fit aucune im- 
n. 1] m'annonça, que le, géné- 

ral était en conférencé et qu'on ne 

pouvait pes le déranger. 

Je pensais que Jack it m's 
der et demandai si sir John Grenvile 
ou son frère, M. Bernard. pouvait 
voir Mrs Honor, Harris 

— Sir John n'est plus avec le gë- 
néral, répondit l'officier : le Prince 
de Galles l'a rappelé à lui. hier. Ber-| 
nard Grenvile est: retourné à_Stowe. 
Je suis l'aide de camp du général, 


sant et, tout en 
aller et venir dans le hall. je pensais, 
que ma visite était une folle Que) 
pegrait-on faire de mol. une 
irme, en ĉe moment éiffielle ? 
d'entendis un murmure de voix. 
= Les voici, dit l'officier. la confè- 


rence est i 
J'aperçus le colonel Rosearrock que 
l ami de 


connaissais bien, un 
fres surpris. mals très courtois sut 
cacher sa consternation et donna aus- 
sit ordre de me faire entrer dans 


peinés 
T se tut. embarrassé, malheureux. 
— Dites-lui. je vous prie. dis-je en 
évitant son regard, que je suis ici. 


(A suivre) 


kL LES SOIRS, 21 h 


AVENUE |, 0%. 


nageait le crawl 


A- charge`de président des Etats-Unis est encore définie dans une piscine 


aujourd’hui selon les règles de 1787, alors que la popu- 
lation totale du pays n’égalait pas encore le chiffre du 


construite pour lui 
àla Maison Blanche 
par une souscrip- 
tion populaire (V) 


mes propres affaires ; assez importan- 
tes, puisque j'étais, à cette époque, mé- 
decin-chef du service d'oto-rino-la- 
ryngologie et d'ophtalmologie à l'h6pi- 
tal de la Marine. Elles augmentèrent 
après 1933, lorsque le président eut la 
générosité de me nommer chirurgien- 
chef de la Marine. Au plus fort de 
la guerre. le service médical de la 
Marine, dont la direction me fut 
tribuée, comportait 175.000 docteurs. 
dentistes, infirmières et employés : 
52 hôpitaux généraux et.218 hôpitaux 
mobiles dispersés dans le monde en- 
tier 


L'après-midi, à 5 h. 30 précises, je 
faisais une seconde visite au prési- 
dent à son bureau, Je venais pour L 
« fermeture » et le ramenals à la 
maison, soit pour prendre un, bain 
dans la piscine, soit pour qu'il se 
repose avant de diner. J'inventortals 
sa serviette pour m'assurer que la 
pile de documents et de mémoires 
qu'i emportait ne le mèneralt pas à 
une, veille prolongée. Partout où se 
rendait le président, qu'il voyageât 
dans les Etats ou à l'étranger, j'al 
toujours passé quelques minutes avec 
lui avant qu'il ne se retirt pour la 
nult. 


La campagne 
du Daily News 


La piscine de la Maison Blanche 
m'a apporté une aide incommensu- 
rable dans ma tâche. Elle était lone 
Bue et large de cinquante pieds, et 
profonde de neuf à l'une de ses ex- 
trémités. Fait curieux, le Président la 
devait au journal Daily News de 
New-York qui lui prodigua par la 
suite les critiques les plus acerbes 
Sachant qu'il existait une piscine à 
Aïbany. où Roosevelt avait été gou- 
verneur, son directeur demanda l'au- 
torisation de réunir des fonds par 
souscription phpülaire pour en ins- 
taller une à la Maison Blanehe. Le 
président acquiesça avec jole et le 
Congrès promulgua la législation in- 
dispensable. 


Une douzaine de journaux et da- 
vantage, se joignirent à cette cam- 
page dans tous les pays : les sous 


TH.APOLLO 


M Antone Bosimi orésente 


L 


le Prési 


Aujourd'hui 


PAR 


We 
Le Voyage de 


M 


1 des Neiges. 
Le Secret. 

L'Homqui assassina 
Morts sans sep: 


P 

Ch. de Roch. 

Châtelet 14.50 20,30 Chasseurs d'images. 
L'aveugle de Courp. 


V. ne remp. p.av.vs 


On dem. un ménage. 
Ds sa candeur naive 


Des S. et d. Hommes 


et piécetté des écoliers apportèrent fté-Lyriq 

la contribution la plus importante. Chanson gitane, 

En une semaine, la somme nécessaire Gramont 

fut réunie et le Daily News envoy. Plainte continconnu 
Le Bat, des m. 


un argnitecte à Washington 

Des manufactures et des maisons 
de commerce avaient collaboré à cet- 
te entreprise. Les tuiles furent offer- 
tes pour rien, ainsi que des lamper 

ires » placées sur les murs la- 

les appareils de purification 

et de chauffage d'eau. par contrôle 
thermostatique. 

A cause de son amour de l'eau 
il était facile de persuader au pré- 
sident que la journée de travail de- 
vait s'achever à 5 heures 30. Il avait 
ainsi une heure de natation avant le 

ner. C'était son meilleur moment 


Les Parents te 
Vie de G. Sa 
Un ange passe. 

Jeux d'Esprits 

Les Fausses Confid. 
de la 


La Mégère appriv 
Les Revenants, 


Noctembules. 
Georges et Margaret 


Nouv.-Lanery 

à faire des courses. Au bout du, monde. 
n possédait à fond le craw) austra- ges sas 
lien et c'était sa nage préférée. Je 
dus lui falre interrompre la nage 
sous l'eau à cause d'une prédisposi- 
tion-à la sinusite. 

Comme à Warm Springs. une pa: 
tie de son temps était consacrée à 
des exercices d'extension des mus 
cles qu'il avait inventés lui-mêm 
Ti les faisait avec une patience tn- 
lassable. Après le bain, le président 


21 
Pal.-Royal 15, 21 
Pte-5t-Martia 15 

3 


Le mort rev, de ste. 
Huon de Bordeaux, 
Chiche. 


Quatre temmes, 


Le Bürlador 

La terre est ronde. 
Valérie. 

La P 


Sarah-Bernh. 
Th, de Paris. 


Th. de Poche 21 me rouge 


s'installait sur une table où le fidele 15, 20,45 César. 
George Fox le massait avec soin. Il 15,21  Huis clos, 
bier 21  Ubu-Rot, 


pouvait ensuite s'habiller pour diner. 


Copyright 1946 by « Paris 
and DC. 


resse > 


s M. Dubas, Or, le T, 
La Bonne Hôtesse. 


Andrex, R. PauL 
La Belle de Cadix. 


Paris Extra-Dry. 
Ulmer, Barb.La May 
J'y crois, 


des 21, 22, 


Voir « Paris-presse » 
25 décembre. 


Bobine 
Cas. Mo: 


Cas, de Paris 
Etoll 15, 
1 


Nita Raya et Dandy, 
O1 N1 U! Revue. 


URUGUAY: 30 ans d'avance 
sur l'Europe s 


boucheries, des laiteries, des épieeries 

Nous ouvrimes les journaux du solr, 
qui paient, un petit peuple sage, ac- 
manière 


(Suite du reportage En r'venant d'la r'v, 


de Merry BROMBERGER.) 


On ne construit pas ici de grae. 
ciel, mais des quartiers neufs qui sont 
ces decors de rève éveillé 


Le papier suintant d'encre grasse, vi- 
brait d'imprécations. de revendica- 
tions, de protestations | Le petit peu- 


ple et très malheureux. Tous ces Rude la Paix 


Parfois ce cocktail architectural a 


un peu brouillé les styles. Il y a des cuelllan pratiquant à la 
Le pays p peu broui ds meee lrés maus suisse le gouvernement des collèges fonctionnaires des hôtes moun gap pan: noie 
bungalows pecs des cains, mais cela populaires, pas de service militaire, des, casernes Gt LOIS ete.. ne 
du bonheur ? n'a aucune importance. pas de guerre... Heureux Uruguayens | cool, de le pieh a p piiois oten ns René Paul, Cénare 
La rue est une allée. Point de gril- Non rentråmes à Montevideo. Au Île sont payés en or ou dans un pa nes ER 


les, ni de murs, ni de barrières. Rien 

joms amies groupées au- 
nis roses. Une sorte de 
du Bien-Etre. 


'ai passé une soirée à Carrasco, la ~ 
banlieue élégante de Montevideo, à 
20 kilomètres du centre au bord du 


Rio de la Piata. Une féerie en cou- 


pier qui vaut de l'or. Mais l'or s 
dévalué par rapport à la viande, 

pommes de terre, aux étoffes qui aug- 
mentent sans cesse de prix. na 


seuil de la ville, un agent courtois 
nous demanda la permission de visiter 
notre voiture. I) voulait s'assurer que 
nous ne transportions pas de viande 


Dans un fauteufl 


que des mai 
tour des 
communauté 

Le soir tombait avec une fraicheur 


Le Ro H 
CIRQUES 


lcurs de Walt Dimey. Imaginez, sous 4 
lus deat de pins et deucsiyptus délicieuse. Les jouets d'enfants sur le POUF le marché noir. tionalisations interdigent ayx finan] Médrane. 18, 3b Maiss et Beby. 

qui embaument, un village d'exposi- gazon, les tables de verre ouvragé L'Uruguay qui vend chaque année je whisky, et le tapis vert. Mais elles © emi A ay, 

fon de l'habitation, mais à la taille sous les porches, une écharpe aban- ses troupeaux frigorifiés par dizaines ne font pas pour cela la fortune des S040Los tigres royaux. 
d'une ville : des bungalows anglais, donnée sur un chaise de jardin. tout de milliers de tonnes à l'Angleterre fonctionnaires. 

des maisons romaines. des temples restait dehors, tout était à prendre, et au reste du monde n'a pas conservé CINEMA 

grecs, de petits palais maures, des rien n'était pris. Il n'y a pas de vo- de viande pour lui. La « carne » ert Le riche U: y partage la misère FILMS FRANÇAIS 
maisonnettes flamandes, des villas leurs à Carrasco. rationnée et on traque les touristes de l'Europe. Notre retour à labon Ç. 

basques, des chalets tyroliens, des Je croyais rêver. L'Uruguay ami dominicaux qui vont chercher dans dance iui rendrait la douceur de vi Symphonie past ° 
presbytères franciscains, des métai n'était-ce pas enfin le pays du bon les fermes. Le pain a manqué et on vre. Souhaitons de les retrouver en- 


heur ? Un ciel toujours bleu, une semble. 
pluie d'or sur une terre merveilleu- 
sement fertile, pas d'impòt, des re- 
traites pour tous, des nationalisations 


en a fort peu, faute de farine. Le su- 
cre falt défaut. Les pommes de terre 
se vendent à un prix fantastique pour 
le pays d'abôndance : 50 francs le 


ries normandes, posées toutes neuves 
sur un gazon frais, parées de lierre 
de fleurs énormes. comme autant de 
maquettes pomponnées. 


Destins. 
La sPresse filmée 
La Belle et la B 
Destins 

Adieu Chérie, 
Macadam, 

Destins 

La Belle et la Bête. 
Des S. et des Hom, 
Les Portes de la 
Les Portes de la nuit 
Martin Roumagnac. 
Martin Roumagna: 


(Copyright 1948 par Merry Bromber- 
per et « Paris-presse »). 


Mariv, 14 perm.. 
Normandie 


mu PERS a SEN rever J PORTE ST-MARTIN | RS ERA |EL MOROCCO RE 


$, rue Fromentin - TRI. 42-31 
Un cadre suggestit 


DEUX MATINEES DE NOEL 
Aujourd'hui et demain jeudi 15 h. 


Adieu Chérie, 


IMPOSSIBLE AMOUR 


Version française Le Père tranquille 


POUR LE JOUR DE L'AN arrVe-veuper de quol Noples au baiser 
Mat. mere. ler et Jeudi 2 janv. 15 h. Dis: Da G de feu 
Louez pour le REVEILLON du 31 Nouveou programme du, x Macadam, 
= Club des Champs - Elysée RADIODIFFUSEE FILMS PARLANT "ANGLAIS 
eee en du rire one LE ROI DU RIRE a n: Bigti Pier Morlet o y Aristie, 14,30, 20.20 4 du music-bal 
jes vedettes de l'écron et du 17h: THE ~ A Avenues n Les Cinq Secret 
an E A a a O A O E BERNARD HILDA aane a B n, 
ZOUT - 3 . 91-46 B D jarrita, Sho psen cotes 
Le retour de Top 


DERNIER JOUR 


UN FILM DE RAYM 


DANIELLE DARRIEUX 


M 


en 
version 
originale 


NAPARTE 


HUMPHREY 


ANN 


SHERIDAN Í 


ARTISTISKA 


avec 
JEANNE REINHART _| 
et 
ROBERT_ANCELIN 


dans 


“LE MORT ” 
REVIENT DE SUITE 


de JEAN GUITTON 
Mise en scène de Robert Ancelin 
avec ALLAIN DURTHAL 
et RAYMOND MAUREL 
R. TENTON - G. CLARINS 
M NOEL - J. GALLAND 
avec GERMAINE RISSE 
et GASTON DUPRAY 


TABARIN f T.ls.(stven.)2i h. Mot. ju s. 6.15 h. B 


LA JOIE RENAIT UNE PASSIONNANTE ENIGME 


mu FRENCH CANCAN 


NOUVEAU-LANCRY 


10, rue de Lanery ~ Bot, 57-24 


GEORGES : 


FLAMANT 
DELIA-COL 
PIERRE MORIN 
Jacqueline PIERREUX 


dans 


AU BOUT DU MONDE 


3 actes d'Alex Atley 


Partie de campas 

La Sauvagesse blon- 
che (technicol: 

Chercheurs d'or. 

Au pays du rythme, 

Festival à Canne 
me, Ville ouv 


23 h: SPECTACLE BERNARD HILOA 


1 h. BALLETS 19 
avec Arambol et Ben Tybe: 


et leurs 15 danseuses 


JA portir du 6 janvier fermé tous les h 
25 décembre et ler janvier : REL 


Camée s. 


Ciné-Opérs sunsn 
Cinépr, Ch.-Eiys. 


SES DINERS SES SOUPERS 
de 20 heures à l'aube - Ely. 04-31 


H Les PETNE, 


3, avenue Gabriel ANJ. 21-80 
Tous les jours 


THES DANSANTS 


avec 
LES DEUX ORCHESTRES 


HUBERT ROSTAING 


et 
SIMON HELPERT 
Cadre floréal - Salle climatisée 


Mort 
Le S 
Chercheurs d'or 
Capitaine Kidd 

Le collège s'amuse. 

Rome, ville ouv. Ot) 
Au pays du rythme. 
Symphonie magau: 

Avent, Laurel-Hard: 

Triomphe Rhapsodie en Bieu. 

Ursulines .. Citizen Kane, 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 
„ Impossible amor 

Le signe de Zorro. 

Ma fem, et ses flirts 

Le livre de la jungle 

Pinnocchio. 

Fantasia. 


asav eea ni E nAn 10a) 
ROME, VILLE OUVERTE 


| omma Prix du Festival de Cannes 
Version française — 


AU VENDOME 
8, Place Vendôme 
le plus sélect de Paris 
TOUS LES SOIRS 
la vedette du charme et du rythme 


l'endroit 


qe RENCIL CARS LE DELAMERE | ANNIE GRINDA Leg, aie, marges 


pour le Réveillon de la St-Sylvestre| Qu'el 


|LA FOLLE ALOUETTE 


BAY. CI. COLBERT et Ray MILLAND | LE CLUB: Vende z 
Les Ambassadeurs am tance a ne sis ap ena Siere 


semaine d'exclusivité 


Route semée d'étoil 
Les clés du roy 


RESTAURANT H 


A u c f R 0’S GRANDE SAISON D'HIVER 
LES BONOS $ Thés et dîners dansants 
JACQUES MOREL 


OURVIL 


RÉVEILLONI ZA RADIO 


On damsera toute la nuit [ 
RETENEZ VOS TABLI 


BRÈVE RENCONTRE 
a 


é unanimement 
consacré pèr la Critique 


Au cabaret : 


Vous pourrez entendre | 


REA TE nid la le couple grec de danse ! EDITH PIAF | ce soir... 
ri on Cin ogra- m b N _ 
Phoe de [années ALMA et YANI square Vilarot-de-Joyeune| |’R nice CHE aa 
TROIS ORCHESTRES ‘| ja 20 h., Mo- 
THES - es os vansanres $ |! LES COMPAGNONS ; ei 


BRÈVE RENCONTRE |$ mx cre vi r 1e 


DE LA CHANSON 


LE 
HASARD 


l'avez vous vu? 7 
REVEILLON Și pres iE annaa EAN TOEN 


MS rue Dounou - OPE. 63-32 


CETTE SEMAINE 


SIMON HELPERT 
Cadre floral - Salle climatisée 
Tables retenues à ANJ. 27-80 


LA PAGODE) 


57*R.de BABYLÔ 


NE 
AVES 


LL LÀ 


< et demain | 

l PROGRAMME NATIONAL, — 
Principales émissions : 11 N, | 

Les Amis do Père Noël; 12 b. | 

Concert de musique variés; 

15 h., Les belies pages de Pian- | 

etie ; 14 h. 25, Co 
í à 


CHARLEY LEWIS 


9D 


3 boul Pois: 
Metro 


ere CEN 8 
ynne Rouveie 


i 
Épidémie de 
choléra et d 
peste dans 
H . 
cing régions 
des Indes 
Plusieurs centaines 
de morts par semaine 
LA NOUVELLE-DELHI, 25 dicem: | 
+ — Une épidémie de choléra + 
de peste a éclaté au Bengse. à in | 
et dans trois des provinces uni 


Selor, les dernières vatistiques g -| 
vernementales. on a 


E 
FH 
LE 
4 


l'épidémie de cho- 
F semble Ge maintenant enrayée, 

672 personnes sont mortes de cette 
maladie au cours d'une seule semaine 


Dans les provinmes unies, | 
k fait, sur cas, 263 ge a 
ours. 


Une avalanche 
emporte 


un chalet de montagne| 
près du Petit-St-Bernard | 


On craint que des voyageurs! 


aient été ensevelis 


CHAMBERY, 25 décembre. — Une| 
avalanche partie des = de Beile- | 
face. près du Petit-Saint-Bernard, a| 
eat sur 200 mètres de Lea et 


plus de deux kilomètres de longueur 


{commune de ). Le chalet com 
munal des Laix a été pulvérisé. 
On craint que ie chalet ait été oc- | 


cupé par des s 
fué par des passagers au moment de 


ANKARA 
Rapprochement avec 
certains pays arabes 


ne signifie pas 


« bloc oriental » | 


ANKARA, 25 décembre. — Dans Je: | 
milieux autorisés d'Ankara, on dé- 
ment formellement l'information de 
source étrangère selon laquelle lè 
formation d'un « blo oriental » avec 
participation de la Turquie, serait 
imminente. 

On admet cependant qu'un rappro- 
chement s'opère actuellement entre 
la Turquie et certains pays arabes. 
mais, déciare-t-on. « parler d'un rap- 
prochement concret sous une forme 
diplomatique est pour le moins pré- 


maturé ». 
elpa- 
ur 
déroule- 


On dément également 1 
tion de la uie à we 
ce anticommuniste 
Falt ces jours-ci à Bagdad 

Quant au retrait de la représen- 
tation turque à Madrid, on déclare 
qu'aucune mesure n'a encore été pri- 
se à ce sujet. (AFP.). 


Le temps qu’il fer: 


DEMAIN : 
Ciel nuageux. Pluies 
Vent du sud-ouest modi 
pérature en hausse. Dégel. 


PLUSIEURS MILLIONS 
et 100.000 points textiles 
escroqués par 4 compères 


LILLE, 25 décembre (dépêche ¢ Paris-presse >»). | 


mobile de Lille vient d'arrêter à Roubaix un représen- 
Henri Gilger ; un cafetier, Victor Denhaene, 
le directeur du centre d'apprentissage, André. 


tant de commere: 
et, à Tourcoing, 
Dumont. 


rent plusieurs millio: 
Les demandes affluèrent de Breta- 


Er de la région 
ger. 
e animae 6e Palaa pratiquait 
s échanges contre du beurre qui 
était revendu ensuite au marché noir 
Par la suite, les réclamations ai 
fluèrent. Gliger imagina alors de met- 


de la compagnie d'assurance, de nou- 
veaux points de textiles du centre de 
répartition. Puis il adressa une cir- 
culaire à ses clients pour les avertir 
du sinistre et leur recommander la 
patience. Un certain nombre, repre- 
nant confiance. lui envoyèrent de nou- 
veaux points et même du 
d'une somme de 4 millions, Lenglez 
d'un million : leurs complices ont 
joins 


touché des sommes beaucoup mi 
importantes. 


[courses] 
Résultats d'Enghien 


Capo one i 
105, 108, "108 io, 


PRIX DE NEMOURS 


1. Dyo (Q, Roussel) 1202) G. 
a” Sime Noe-De! $ 

2. Use Laine 
m. +, 1'28°8/10, taste. 


PRIX DE NEUVILLE 


PRIX DE LIRERMONT 


1. Vigandlèse IL. Chrétien) (408) 


100, ruo de paren Poris (2°) 


Tétépn. cas CODE HE 
Ar. téegr. RISPRES-PARIS 
Aibhne waai. PANIS 4184-81 


23 décembre 
a ae uraa anaa 


Le directur-gérant : Pb. BARRES. | NOS MAGASINS SERONT OUVERTS LE DIMANCHE 2 D) EMBRE 


Langlez, dit Charly, 38 ans, arri 
aravant, ils faisaient paraitre dans divers 


contre paiement préalable et remise de points textiles, Ils ré- 
et 100.000 points. 


UNE DERNIÈRE: MANIFESTATION ITALIENNE 


avant le 10 février et... 


TENDE ET BRIGUE 


vont être vraiment français 


car u1 seul ministre italien est venu 


à la manifestation organisée par 


quelques “irrédentistes” sans conviction | 
(De notre envoyé spécial Franeis RICO.) 


NICE, 25 décembre. — On sait mantenant, bien que ces informa- 
tions n'aient pas été confirmées officiellement, que la cession des ter- 
res italiennes de Tende et de Brigue à la France se fera en même temps 
que sera signé le traité de paix franco-italien, c'est-à-dire vers le 10 


février 1947. 


L'étendue de Brigue et de Tende 


deux gros villages qui sont habités 
une population race, d'esprit 
et de langue 


C'ést wie fantaisie de Napoléon ID 
qui fit que ces terres furent cédées 
gricieusement au roi d'Italie. f ne 
s'agissait pas pour nous, lorsque nous 
revendiquions le retour au sol) natal 
de Brigue et de Tende, d'humiller 
les lialfens vaincus par nos forces et 
celles des Alliés. Ce n'était même pas 
une question de pı mais tout 
simplement une sécurité militaire que 
nous désirions avoir sur nos fron- 
Cères des Alpes. 

A maintes reprises. nous avons 
prouvé notre bonne foi en face de 
notre revendication. Les Italiens de 
toutes opinions politiques en ont pro- 
fité pour se plaindre, en des termes 
virulents. d'un « impérialisme fran- 
çais ». À la frontière, les nôtres n'on: 
damals répondu aux provocations it 
lennes, bien que des brimades alent 
éu inturées aux habitants, franco: | 
Philes de Brigue et de Tende Et 
fallut la décision des « Quatre » 
pour ramener le calme parmi les Ita 
hens qul, visiblement. cherchaient à 
provoquer des incidents. 


L'inauguration 
de la voie ferrée 


Dimanche demier, on annonça: 
l'inauguration de la vole ferrée re 
construite aboutissant à Limone, gre: 
bourg situé exactement sur la ligne 
de la future frontière. 

La preme de l'Italie du Nord surtout 

ta de cette occasion pour rappe- 
Feria roomse su eoun de polgnard 
dans le dos des Français en soulignan 
qu'à la faveur des téSrations pré ns pre. 
vues pour le retour 
Diques, les ministres fallens prouve 


suscitérent un 
remous d'opinions dans la presse fran. 
çaise et notamment la presse locale 
Gui ne craignit pas d'annoncer des 
ons hostiles d'Italiens con- 

Ge le Frans 
En réalité. un seul des ministres sur 
trois vint présider les fêtes de l'inau- 


L'assistance 
était composée de skieurs et de spor 
tifs venus. comme chaque dimanche, se 
délasser de leurs fatigues sur les pen- 
tes nelgeuses des Alpes. Seul 

quinzaine d’ « irrédentistes ». 


naires de Tende et de Brigue, sous la | 


conduite, d'un hobereau du lieu, le 
comte d'Albert. tentèrent, vêtus de 
costumes régionaux. de rusciter chez 
lotes des eris d'hostilité 
contr efforts furent 
Vains. Les Naliona se contemibrent de 
fredonner des chants et des marches 
en signe de réjouissance. 


agitateurs italiens aient abandonné la 
partie et n'esaleront pas de provoquer 
des manifestations par la suite. Mais 
à Brirue et à Tende, les habitants se 
tiennent rur leurs gardes. Ils sauront 
rester calmes et indifférents devant 
n'importe quelle provocation. 


de marchandises 


LDE GAULLE 


LE GÉNÉRAL 


sur un banc de bois 
bourru, a entendu 
la messe de minuit 


(DE NOTRE ENVOYE SPECIAL 
JACQUES MERY.) 


ent nuit de 
Une nuit comme il semble ne plus 


| 


en exister que dans ve el avec les 
grands feux de bois dans les êtres des 
fermes, le givre ai Les 
hommen"fouent aux cartes. les femmes 
sont à confesse. Et aran des elo. 
ches, des di ites lampes 
Dot ME 

le te x. 
avec deux grands les qui ronfient 

: 


à l'entrée... 
Mais voici M- ei Mme de Gaulle qui 
s'approchent sur ce sentier qui con- 

t cimetière : le général, 

t une petite lampe élec 
e à la main, sa femme lui donne 


le de l'église au lo- 
L'erirée du je pendre) qu qu aurait 


RC 'cainédraia ne 
la cérémonie. 


Quand les fidèles sè en, 
aller communier, le 

son tour et prend Ja fie derrière ler 
hommes. Au « Minuit >» a 


Presson 
sez z trold, dit Mme de Gaulla à son 
mari qui reste une minute sur le 
seuil de l'église à contempler la nuit. 
Et le général allume de nouveau 
sa lampe Une vieille bonne suit. 
Comme nous leur souhaitons un | 
bon Noël, le gins E Gaulle s'ar- 
rête, nous éclaire et souriant ré- 


por. 
— Mais un joyeux Noël aussi pour| 
voi 


ug 
EË M. et Mme de Gaulle s'élolgnent 
en devisant avec des voisins. 


LA CHINE 


a reçu aujourd'hui une 
nouvelle constitution 


NANKIN, 25 décembre. — La Chine 
a reçu aujourd'hui, des mains 
l'assemblée nationale, une constitution 
dont le texte s'inspire de la pensée 
politique occidentale et de la doctrine 
du docteur Sun Yat Sen, père de la 


blique 

“Et constitution doit, en prinetpe. 
mettre fin à la tutelle exercée par je 
Kuomintang. -ci cessera d'être 


propres ministères, comme celui de 

l'Information. 
La nouvelle constitution sera pro- | 
clamée le jour da l'An, mais elle n'en- | 
que le 25 décembre 


„A cette 


président du gouvernement actuel, le 
généralissime Tchang Ka! Chek. 


LE CHENE | 


1.000 


Manteaux et Jaquettes 


CASTORETTE 


et marron 


FOUARURES 


TAR|E 


46-48 B“ de STRASBOURG 


Métro: Chôteau d'eou 


2.220 fr. 
éTANCHE 


PAIE au 


MAIS 4 ne prend qu "oies Bouvet 


H Bd braa “St-Denis |10, RUE DE LA PÉPINIÈRE (Soint-Lozore) 


DE HITLER 


dénonciateur... 
BERLIN, 25 décembre, — Des bů- 


rummensee, 
Brandebourg, ont découvert. sous les 
premes de l'arbre. un certain, nom- 


bre de documents dont une liste de 
militants. 


et BARAQUES 


PREFABRIQUES EN BOIS 
tanya: A de lo Somme - PARIS 
él. GAL. 93-02 - Pub. L. 


LE BILAN DE LA 
VAGUE DE FROID 


INCENDIES 
ASPHYXIES 


feux de cheminée 


En une semaine, les pom- 
piers ont exécuté 1.400 
sorties. 


inte de la vague. deux 
cent sept sorties. C'est là un chiffre 
record. jamais atteint. Il se décom- 


pas servi depuis longtemi 
pior au gaz d'éclairage, avec avec ous ier 


angers que cel 
Parisiens ! Les pompiers aiment le 
teu. Zis sont waujours prêts à se potter 
à votre 

et pour le séeurilé de tou, 


soyez ts. Un malheur est si vite 
arrivé. 


DEMAIN, CONSEIL 
DES MINISTRES 


Demain, à ministres 
se réuniront à l'hôtel Matignon. A 
Forse Gun jour des Générations pri 

Pindi 
et la situation 


a surpris et ému 
de Montmartre 


ont reçu, cei 


Chaque quartier avait sa joie stan- 
dard, son caractère particulier et "ha- 
que cabaret son atmosphère proyre 
Montmartre et Montparnasse, leur gal- 


té sans retenue ; les Cramps-Elysées 
et _l'Etolle, leur clientèle éclectiq 
Et pourtant, 


à l'heure H. un me- 
laise est venu partout les 
clients de #2 élablimements de, nuit 
ueun des quartiers de Paris n'a été 

nimigi. Ceti ombre et venus ite 
nir cette nuit de Noël où la tempé- 
rature elle-même était redevenue 
plus clémente. 

Entre la dinde et le foie gras, les 

soupeurs ont eu l'occasion d'appré- 
cier une surprise... 

Celle-ci fut saluée partout par 
mosvenent alvers et des mormota 


Bien discretg et qu! Opéraient du reste 
avec tout le tact désirable, sarra- 
chajent les cheveux de désespoir et 
avalent, peur un instant abandonné 
leur hiératisme. 

2 Mon Dieu. quel réveillon 1 gê- 
mimait non loin de foi une petite 
femme que le simple mot de police 
faisait. frémir 

— Rassurez-vous, madame, lui dit un 
Joviai 
accent du Midi, nous ne dem: 
que les pièces d'identité aux hom- 


mes.. 
De Montparnasse à Montmartre, en 
r les Champs-Elysées où 


annoncée par un 
ment de tambour. 
Dans certains cabarets les soupeurs 
attendaient l'arrivée d'un 


immuable roule- 


gissa: 
tables, de singu 
hers maltres d'hôtel, en 


Linge de Table 
et Napperons 


Offrez un tableau 
den quelques peintres français 
69. Boulevard Haoussmonn, 09 
PARIS (Saint-Lazare) 


ROUFF Détective 


COMPTOIR PARISIEN 


BIJOU) 


revendus 
étage 


ler 


ir RUSTIQUES 


A LA VILLE DU PUY | 


36 RUE TRONCHET (ANGLE R AUBER) 


[ERATIS : Aperçu 
| Envoyer enveloppe opps imbrée fe portant votre | 


adresse au Centre 
Se PP Ho av. de Villers ris 17, | 


GRANDE SPÉCIALITÉ DE MEUBLES | 


Meubles cérusen Bto- rustiques 


STUDIOS - COSYS 
Ateliers d'Art Rustique et Moderne | 


e ts plas balles CRÉATIONS 
aux maillauhs PRIX 


AGRAM EA 


FOURRURES 


45 Av. de WAGRAM 


GODEFROY kani Dm 
BRILLANTS - ARGENTERIE 


1234. .6 ABCD 


EVEILLON de tradition ou Réveillon d'exception, se demandent 
in de nombreux 


par son collègue, M. Depreux, ministre de l'Intérieur. 


avaient restitué un instant l'atmosphère d'avant guerre. Tout y était, | 
tout au moins on pouvait le croire. 


ereau, et du gardien 
e la paix Roger Bernos, de la bri 
gade de la circulation. 
N déterminer 
Led catas oe ca nie Sicha. 


intoxication per le gaz d'éclai 


Les enquêteurs. en attendant le ré- 
mutat de l'autoprle, estiment qu'i | 
pourrait bien s'agir d'une tatomieni 
alimentaire. 


La baronne 
d'Andurain 
fait de nouveau | 
parler d'elle | 


(Suite de la première page) | 
On l'aceuse core d'avoir jê | 
un certain nombre de témoins e | 
rables et enfin les causes extraordi- | 
vers 46 io ment de pon veus DS. | 
voquent des commentaires. 

E- j ass justiñerait l'ordre el 


commissaire 
prière EE, mobile d'arrêter la | 


| par crainte de ne mes être cru, soh 


| toute declaration. 


mois 

gui? onr eee elaire on Syrie au | 

Liban et en Afrique du Nord, d' 
viens d'arriver, » 

se perd en conjectures. A-t-on 

Wouvé eu) cotie bosas ono émule de| 

Petot et ds Weidman + Où eston en | 

l'une Invratsemblable et mo- | 


cabre plaisanterie ? 

Quoi qu'il en soit, l'arrestation de | 
la baronne d'Andurain a provoqué eux | 
pr 
de curiosité. | 


Une “tournée des grands ducs” nouvelle manière 


les noctambules 
à Montparnasse 


'arisiens qui, après les étrennes 
tte nuit mê: la surprise offerte 


illes et des guipures, ponctués 
de champagne, à 2.000 franes, | 


crayon en main, semblaient prendre 
des commandes alors qu'en réalité 
ils ne s'occupaient guère du menu. 
mais ils consignaient soigneusement 
sur leurs tablettes le nom, les pré- 
noms et l'adresse des consommateurs. 


La reine- d'Egypte 
a soupé aux 
Champs-Elysées 


Le re jette opération. qui al 
mis sur pi guerre 

inspecta de la brigade mondaine, 
de la Sûreté nationale, des rensei 
gnements généraux et du contròl 

économique, n'a guère apporté aux | 


que 
d'Egypte avait retenu des tables dans 


la plupart des botes de nuit à la| 

me l'a montrée du doigt 
dans un cabaret des Champs-Elysées, 
où la souveraine, vêtue d'une robe| 
d'organdi rose, les cheveux retenus | 

r un diadème de brillants, sablait 

champagne 

Et les gérants des cabarets et des 
boites de nuit n'ont pas été les der- 
niers à se lamenter : 

— Inutile que nous restions ouverts 
ls nuit de la Saint-Sylvestre, m'a 
confié ce directeur d'une luxueuse 
botte de nuit, car l'expérience de cette | 
nuit, qui a déjà fait décommander 
trente-deux couverts au Café de Pa- 
ris, provoquera sans nui doute de| 
nombreuses  défections parmi ma 
clientèle. 

Et il ajouta : 

— Mes clients du 31 n'ont guère) 
envie de se retrouver au 36. 
quai des Orfèvres, 


COGNAC 


BISQUIT 


UN BEAU SPECTACLE 
PERMANENT GRATUIT 


C'est celui qui vous est offert cha- 
que jour dans les artères de la capi- 
tale par nos élégantes parisiennes 


CANAPES-LITS et DIVANS 


Directement chez ie FABRICANT 


sa BIJOUX 


T, Ba des lies Die Ho dune 


L. L. GUILLAUME 


4e année. Re ons rn.14.02 


PANTALONS DE SKI 
SUR MESURE 2.000 fr. 


RAÏ io, ma do PE ARCS 


LES TROIS MORTS = 


de Saint-Ouen 
paraissent avoir 
été intoxiqués 


victimes 

Faveau, 25 ans, locataire de la chambre, d'une de ses amies, Mile Loui- 
sette Legay, 25 ans, serveuse de café, demeurant dans le quartier de 
Denfert-Roch. 


N faut écarter l'hypothèse d'une 
irage. | 


Vous saurez 
tout de mème que... 
DANS LE MONDE 


© LONDRES, — Le navire américain 


EN FRANCE 


© LAON. — Mme 
xs 


DANS MON FILET] 
À PROVISIONS 


Spa communiqué triomphant du 


“onomie 


arquet poui 
licite de 4 millions sur une vente 
de_rhum. 

Tous ies es 
France et de 
faitement réveil 


© Un autre communiqué précise que 
l'application des barêmes de vente 
pour la charcuterie et le pore frais 
sera eftectuée le 6 janvier. 

Autrement dit : « Charcutiers, vous 
pouvez encore vendre le jambon 600 
rancs le kilo et même plus cher en- 
core ». 


© Fermeture des ventes en gros au- 
Jourd'hul aux Halles, à l'exception du 
poisson. 


trafiquants d 
arre ont donc par- 


bouenerie fraîche à tous les conso: 
mateurs de la Seine, contre DL 
décembre. 


En vue 
Margarine assine 
pe 


450 grammes ou de 500 grammes 
lait entier en poudre au détail aux 
12, 33 et V de la Seine, inserits pour 
le ‘lait frais avec le coupon n° 2 de dé- 
cembre. 


INE DETRUISEZ 
[PAS VOTRE CARTE 
|électorale 1946 


ETRANGE DISPARITION 


par J'obeeurité sans son boitier élec- 


La pile Wonder ne suse 


Lis plus bles 
chiennes. 


Un s pr rm 


tugal 


LES 


GARANTIES 


PATE DENTIFRICE 


IBBS 


Ÿ A 
a 
GX < 
Dy £ 
Rice cot 


PAIE PLUS CHER 
- TOUS BIJOUX »/" 


BRILLANTS 
6, 


ARGENTERIE, ete. 


PLACE MADELEINE 


PAS EN BOUTIQUE (2 étage) 
POUR VOTRE JARDIN 


VOS GRAINES GRATIS || 


AILLEVILLERS 


VOULEZ-VOUS 
ECRIVEZ 


Ets. H. BERJON 
(Haute-Saône) 


Brillants - Camées - Argenterie | 


13, boul. BATIGNOLLES (P 


Q 


couette 


25,B° S! MARTIN PARIS 


„ON QUI DOR 
to 


FORTE RECOMPENSE 


A la Gare de Lyon, lundi soir 23, uné 
valise en cuir marquée AM a été perdue. 
Elle contenait objeis et docum. persons 

cis. Le propriétaire se désintéresse det 
jets et serait très heureux de récup- 
er les documents, notamment passeport, 

jeux feuilles d'identité et denx carnets 
de chèques contre très for'e récompense 

S'adresser 112, faub. St-Honore Hòtèl 
|| Bristol, chambre 338, amona ou 
fi} bien par téléphone ELY. 23-15 le matin, 


E" STERALAM 


2. Bd Barbès, (187 
133, R. Legendre (179 


ACHAT &m BIJOUX © “ec | 
FE MAISON DE we counance 


ACHETEZ 
UNE MONTRE 
DE QUALITÉ 


MOVEMENT gtin T5-RUBIS 


MARTIN 


T, WAGON M) 
Pa 


INDUSTRIELS ET CÖMMERÇANTS 


Groupez 


por wagon 


Chorger ‘et décharge 


ASSOCIEZ-VOUS AUX CHE! 


#, 
b 
UR La RENAISSANCE pu PS 


vos ‘envois 


ns complets 


z toujours plu 


dimantheé 


NOTS DANS LEUR EFFORT 


Les attaques du RACING manquent de finish 
à la viennoise 


Deuxième but pour Austria 


pas 
marque facilement 
minute, 


Austria: L Racing: 0. 


Aussitôt après, Stroh lance Melchior 


toujours lui, 


Spale doit sortir à deux repris pour . décidément 
son but, sur des poussées de mal inspiré, veut passer à Champion, 
Bongiorni et de Moreel. Mais ce n'est mais la passe est courte et Mel- 
que feu de paille. chlor, arrivé avant pion sur la 


tant une aide efficace. 
Un hors jeu discuté dégage le camp 
et un corner pour le Racing 
puit, Spale doit socorapiir une magni- 
ue. plongée pour stopper une 
de Moreel. 
Pillette, raide et peu adroit aujour- 


I dessus de la barre, puis Meichior 
d'hui, manque facile, Mei- 

oe rene Dupuis leve pes iny obtient un corner sans résultat. 
F2 anvoi Morell bors jeu, envois au, „Les avants viennois s'amusent, Jon- 


dessus, Les Parisiens dòminent mais 
défenseurs viennois se tirent aisément 


d'affaire grâce à leur tehnique supé- le but. 
rieure. à Lancé par Stroh, Rirsch dribble. 
Appuyant leur jeu, les Autrichiens feinte et marque imparablement. 


de rattrapper une balle qui 3 3 RACING, 0. 


était passée sous lui, 

Meichior I glisse le ballon à Rirsch 
qui shote sec mais Champion dégage 
au pied. 

Moreel, bien parti, passe Probst, puis 


Stroh, 
qui lance Melchior. Pillette, 


A LA MI-TEMPS: AUSTRIA, 
Lucien GAMBLIN. 


Vous trouverez dans notre 
« DERNIERE COMPLETE » 


dans lẹ trou mais l'aller autrichien Popelka, et à 4 mètres du but, shote en vente à Paris, à 18 heures, 
à côté. Il ne ret: i tous les résultats sportifs 
si belle occasion. S sil de in journée 


Le Viennois Jean Déléage 
est un des meilleurs 


19 ans, 1 m. 85, 
vellà présenté Jean 
nde ligne de Vi 

ars 


94 kilos, 
Déléage, 


pourtant 
masse, Basquet, Landes, etc.. Ra- 


il mit dans. sa po- 
les di 


sième ligne à 18 ans, 
Jean  Déléage est 
avent de première 


FRS, AEOVEE 


Jean RAYSSAC, 


Nous voulons 


de ia jeune 
e Colette Lam. années 
sve0 ios 


Jacqueline Du 
Sero colte saison 


M. Rabret confère à Lille 
avec M. Grémaux 


pour CERDAN-HAWKINS 


Boxing Association, au siège de nous pouvons  l'affirmer, a 
EFédétation française de boxe, 100, té conçue en lermes les ner- 
rue de l'Université, à Paris, M: Ras giques. o. ea 
bret, qui remplace M. Gremaux, re. Le secrétaire „du British Board 
tenu à Lille, s'est Immédiatement ayant, en principe, laissé l'affaire 
rendu dans ceite dernière ville dans les mains du représentant fran- 
11 a personnellement rendu compte çais de PI , acceptera vral- 
au secrétaire de l'E.B.A. semblablement le point de vue de 


temps président de 
gals de boxe, non seulement des détails 
de 1 réunion mais du sentiment géné- 

Ensemble ils ont rédigé un long 
télégramme et une lettre de confir- 


Waterloo. 


Nous ne devons pas abandonner 
le patinage français 


MU Martin ChautÉer 4 Em + d 


Compddtions ofal 


une belle chante de s'imposer. 
n 7 b line Meds 


mation À l'adresse de M. Donmall et 
celle-ci, 


M. Gremaux et s'assurera la mise en 
demeure 


t, 
C-W. HERRING. 


déroute du Racing 


Les le plus sou 


Les meilleurs furent Pagès et Candean. 
L'essal français fut marqué par: Gay, 
Bordesoule le transforma et marqua 


un coup frane, — PAULIN-VIRAZEL, 


très près 


, l'équipe 
sélectionnée parmi les meil- 
levait se faire battre à 

re 


Ce que le père Noël aurait 


pu apporter aux sportifs... 
; 


Chez les athlètes 


jazon : Le record du 5.000 m. et une boutique 
Breistofter : Un ratelier. 
Mimoun : Une villa près du loc du Bols de Boulogne. 
Hansenne : Une maison de compagne à Volodalen et une in- 
vitarion de Mac Mitchell 

© M. Poui Méricamp : Lo loi Méricomp imprimée sur jopon, 
exemplaire unique. 
Messner : Un flocon de Jouvence, 
Gilbert Prouteou : Un géomètre, un peu poète, et qui com- 


prenne. 
Chez les boxeurs 


Charron : Un t de trois ons à l'Armée du Solut. 
Chorley Michoelis : La photo de Mai Britt dédicocée por 


Longmon. 
Longmon : Une salle extensible. 
8 set Un bon 20 %, et un consæil_juéiciaire pour freiner 


so générosité. 

© Grunevold : Un icher de pigeons et une battue de faisons 
au Palois des Sports. 
Huot : Un tableou noir pour « expliquer le cup ». 
Cordon : Un traité d'entrainement américain, 
K.-0. Martin : Une « gueule de bois ». 


Chez les cyclistes 


Guy Lopébie : Une croite rerri 
Caput, Guégon : Un match ce bone sur le ring du Polais des 
Sports pour lo « Première chonce » 
Charles Joly : Ure buche peu chaufter le Vér div’. 
Goston 
e 


e 


Degy : Une invitation à déjeùner de M. Joly. 
“Jeinard : Un boume pour soigner ses moux de reins. 
commissaires : Phseurs poires de lunettes et un peu 


Frosio 4 Des contrats augmentés de O 9%. 


Benoît Foure : Encore 20 ons de course. 

Lohmuller : Une corte de membre d'honneur du « Gros Pov ». 
Goussot-Soulioc : Quatre ploces à bord du « Bir-Hokeim ». 
Sentftieben : Un stabilisateur, 

Blanchet : Un coup de pécole harmonieux 

Vietto : Un pacte de paix ovec les journalistes. 

Carrara : Une paire de protège tibios offerte par Paul Ruinort. 
Teisseire : L'adresse d'un 15% directeur sportif. 


Chez les footballeurs 


Aston : Une échelle pour faire monter le S.C.O. Angers en 
Première Division. 
stien : Un jubilé tout en or. 

le) : Un pied droit qui joue ou football. 
Quelques joueurs à transférer... ou Stade Français, 
Toulouse : Le vrai Silveti. 
Racing : Une défense béton. 
Stanis : Des côtes de remplacement. 
Ben Barek : Un match à son bénéfice. 
René Bihel : Une défense, trois demis, quatre avants. 
ji : Un chapeau de forme et des guêtres blanches. 
La 478 combinaison, 
Hiiti : Un jeu de bomneteou dérobé dons la collection de 
Fernand Trignol. 
Jean-Marie Prévost : Une jambe de force. 
M. Vuillemin : Une attoque audonienne... efficoce € tout 
terrain ». 
Duhamel et Mautner : Une peau d'ogneou. 
Ledue : Une « réchauffonte », 
M. Fischer : Lo recette du Rocing Chub de Strosbour 
teurs sur 13 matches : 12 victoires, | match nul 
marqués, 12 encaissés 
Simonyi : Un nouveau tailleur. 
H. Kretzchmar : Un tobleau . Le Retour de l'Enfant prodigue. 


Chez les nageurs 


Roby Poirier : Un thé à la menthe. 
Claude Desusclode et Arine : Un bon docteur, 
E-G. Drigay : Une bouteille de Syivikrine. 


buts 


Nicole Pelissard : Une sucette et une baigneuse. 
Hatot : L'interdiction de la piscine du Racing oux nogeuses. 
Borg : Un casque d'honneur des pomolers de Paris. 


Un avion sons moteur pour être sûr de ne pos 


09008 0000000 
PH 
Hors 


pour les Douphins. 

Chez les rugbymen 
À Jouréguy : Une retraite de sélectionneur pour ses vieux 
Eluère, président de la F.F.R. : « L'accord définitif avec 


le rugby à treize. » 
Paul Barrière, président de la Ligue de rugby à treize : La 


bistrot du port.. de Toulon 
: bonds : F.FA. FFR, Ligue XIII 
Volot : Une entrée permanente pour les matches de XV. 


Chez les tennismen 


; 
s 
7 
{ 
È 
ë 
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Pellizza £ Une cone pemorénte SNCF. et Réseaux 
@ M.P. Gillou : Un solodier style « Dovis cup =, 


HUBER a nagé 
la Coupe de Noël 
pas lieu cette 


Ça aurait pourtant été drôle de 
voir des gens en slip patauger 
parmi les glaçons dans une eau à 
à condition d’être 
le pont 


qui n'a 
année 


zéro degré. 
bien emmitoufflé 
Alexandre. 

Mais nous ne verrons rien de 
tel, cet après-midi, où les Le Mor- 
van, Prendout et Hubert sommeil- 
lent encore en récupérant le ré- 
veillon de Noël. 

Ce qui donne un certain hu- 
mour à cette suppression de der- 
nière heure — faute d'argent — 
c'est de penser qu'Hubert s'as- 
treignait à se baigner tous les jours 
en rivière depuis huit jours... 


J.-B. GROSBORNE. 


sur 


Les Toulousains, arbitres 
du Grand Prix 
de la ville de Paris 


organiser des Jeux universitaires à Paris 
et les championnats d'Europe à Monte- 
Carlo, et recevoir en match retour la Hol- 
lande et la Tchécoslovaquie. 

Le TO.EC., qui compte les principaux 
nageurs inti par toutes ces épreuves, 
s'est ému des allées et venues qui leur 

insi imposées et qui couperont leur 


La dote qui leur parut lo plus dange- 
reuse fut celle du Grand Prix de la ville 
de Poris, le 31 goût et ler septembre, co 
les championnats d'Europe 
trois jours plus tard 

L'assemblée générole 
le TO.EC. étudier cette questi 
faire des propositions à la F.F.N. 

La parole st maintenant au T.O.EC. — 
J.-B. GROSBORNE, 


Les juniors de FRANCE partent 
pour affronter GALLES à NEATH 


sont les seuls à figurer dans l'éqi 
ui affronters, samedi, à Nenth, les 
unes Gallois. Porthault est rapide, 
mals manque de puissances Vasila à 
été un des meilleurs à Drive. A' 


Gi 
CBiarribs) 
La 


(Decare- 
de 


Romans 
(Tarbes), Larrai 
, Savin (Cognac). 

Remplaçants efectuant le dépises 
se), Cautel 


G, de FERRIER. 


— En principe, les rencontres remi- 
ses dimanche sont reportées au 5 jan- 
vier. Toutefois, dimanche prochain, 
auront lieu : Le Puy e. Decazeville ; 
Pithiviers c. Arras ; Verdun e. Saint- 
Maur ; Lilie e. Evreux ; Châteaure- 
nard €. Nantes ; La Mure c. Saint- 
Marcellin ; Sainte-Foy c. Saintes ; 
Saint-Nazaire c. Rochefort ; Mussidan 
©. Royan ; Vie e. Coutras ; Poitiers €. 
Angers ; SC.UF. c. Elbeuf. 


Voici, au 12 round, Tommy Bell, eueilli 
gauche, assis sur le ring ; il se relèvera à 


Championnat 6e  : 
de France va 


Les poules de 4 qui 
se disputeront les 12 
Janvier, 2 et 9 février 
prochains, ont été éta- 
bles comme suit, par 
la Fédération Françal- 


tendre, sauf pour la poule C, les ré- 
sultats du 5 janvier pour connaltre 
le programme définitif du troisième 
acte du championnat. 

Poule A. — 1. Toulouse, 2. Monté- 
limar, 3. Vichy, 4. Narbonne ou Ber- 
Berac, ou Montiuçon. 

Poule B. — 1. AS. Montferrand, 2. 
Bayonne ou Angoulême, 3. Montau- 
ban, ou Castres ou Perpignan, 4. Gre- 
noble, ou Saint-Girons ou Tulle. 

Poule C. — 1. Toulon. 2. Vienne, 
3. Pau, 4. Dax. 

Poule D. — 1. Agen. 2. Biarritz, 3. 
Lyon OU. 4 Brive. ou Bourg ou 
Roanne. 

Poule E. — 1. Lourdes, 2. Romans, 


un formidable crochet du 
et pourra terminer le combat. 


Mais Robinson avait gagné largement aux points. 


acteurs 
commencer! dans un troisième acte 


ou Cognac ou P.UC.. 3. SB.UC. 4. 
Mont-de-Martan. ou Oloron où C.A- qui, avouons-le tout de 


7 en 


Poule F. — 1. Racing CF.. 2. Per- 
ignan, ou Castres ou Montauban, 3. 
Earbes, 4. Gujan-Mestras 

Poule G. — 1. P.UC. ou Cognac. 
2. Soustons. 3. Angoulérie ou Aviron 
Bayonnais, 4. Mazamet ou Aurillac: 
Perpignan. ou Cas- 
tres ou Montauban. 2. Bègles, 3. Ro- 
mans, Cognac ou PUC., 4. Tyrosse 


se de Rugby. Poule H. — 1 
Du fait que de nom- 

breux matches alent 

été remis, dimanche ou Nantes. 

dernier, il faudra ai 


Les numéros 1, 2 et 3 ont été attri. 
bués suivant le classement obteni, en 
poules de trois. Le n° 4 est donné aux 
huit premiers clubs du groupe IL 

Rappelons ce qui est d'importance 
primordiale pour les clubs intéressés 
que le n° 1 recevra 2 et 3, 2 recevra 
3 et 4, et 4 recevra 1. 


difficulté 


— Les deux premiers de chaque 
poule, soit seize clubs. seront qualifiés 
pour les huitièmes de finale qui se 
disputeront le 16 février. 

Le Stade Toulousain, Agen, Lourdes, 
le Racing. le P.U.C. doivent se retrou- 
ver parmi les seize élus. 

Bayonne, Pau. Bègles auront une 
tâche particulièrement ardue. 

G. de FERRIER. 


© La rencontre entre Rocky Graziano 
et Rube Shank, qui devait avoir lieu 
à Madison Square Garden a été retar- 
dée, par suite d'une blessure au dos 
dont se plaint Graziano. Jake Lamotte 
remplacera Graziano contre Shank. 


Marcel CERDAN et Lucien ROUPP 
ont signé une licence américaine 


Lucien Roupp nous a montré hier soir une petite carte rose 
suite, nous a procuré une certaine émo- 
tion. Cette petite carte rosg est. en effet, une Hoence de manager 


affilié à la 


mmission de boxe de New-York sous le numéro 189. 


l 


Elie autorise Roupp à signer des contrats aux Etats-Unis et à 


prendre avec lui des boxeurs américains. 
Marcel Cerdan, de son côté, a également signé une lio 


nce 


de boxeur à la Commission de boxe de l'Etat de New-York sous 


le numéro 713. 


Nous avons demandé au champion de France des polds moyens quels étalent 


les droits que lul conférait cette carte. 


— Le droit de boxer aux Etats-Unis quand 11 me plaira, tout simplement, 


t-il déclaré. 
Lucien Roupp a ajouté : 


— Les Américains ont voulu nous proposer une série de contrats très 


intéressants. 


J'ai refusé catégoriquement car je veux 


iquement rencontrer 


le champlon du monde. Cette petite carte de manager m'autorise À signer des 
combats aux Etats-Unis, chose qui m'intéresse particulièrement. 
» Mike Jacobs, avant notre départ, voulait à tout prix une signature d'ex- 


clusivité pour Madison Square Garden. Je n'ai rien vouli signer. 


i voulu 


tout simplement me laisser les bras libres et ne pas être attaché | Je dois dire 
avec satisfaction d'ailleurs que les Américains m'ont fait confiance. » 


Ajoutons que Lucien Roupp 
aux États-Unis i y a une diffé 


a également pris une licence de soigneur, car 
rence considérable entre manager et solgneur. 


Le premier n'a pas le droit de monter sur le ring, le second seul peut pénétrer 


entre les douze cordes. 
Espérons que ces petites cartes 


valables jusqu'au 30 décembre 1947, ne 


nous améneront aucune surprise désagréable et que Marcel Cerdan restera 
chez nous après avoir entrepris un voyage aux Etats-Unis qui doit maintenant 
le mener droit au but, au titre de champion du monde. — André BOURRILLON. 


Petit Noël n’a pas été gentil pour Tison 


On boxait hier à minuit au Central eom- 
me N y a 27 u Cirque de Pa 
C'était "aussi le premier grand gain, ds 
révelilon d'après guerre, Louls de Por 
thieu s'escrimait avec Taney Lee pour Ja 
conquête du titre européen, quand retenti- 
rent les douse coups de minuit. les adver- 
saires, oubilant toutes idées Delliqueuses 
fombêrent dans les bras. Jun de l'autre 

bappy 


mta, se soubaltérent «€ 
», Fuis sous les appi 
slubreut ce Jo 


De Ponthou gagna 
mois ralbeureusement les rouhai 
de von s ire ne devaient 
car quique temps après 

laut subir l'amputntion dẹ soo bras. 
Cela c'est de I'histoire pugilistique, et 
hier poir, au Central, tout se pansa bien 

Sant pour Roger Tison qui a 
déconcerté Bailing HaT pendant buit 
dix roads de la rencontre, fut A son tor 
déconcerté malgré la fantaisie qu'on h 
connait par ia décision des juges le don 
nant battu, I en oublia de saluer le Jour 


peen, 
spoutanés 
han être era neés 


L’ Angleterre cherche son 
équipe pour. affronter 


Galles 
R = 


LONDRES. L'An- 
gleterre n'y va pas par 


ce, 


équi 
pour affronter le 
18 janvier, à Cardiff. 
Le 4 janvier, en effet, la Rugby 
Union mettra au point ses précéden- 
tes découvertes en organisant, à Twi- 
ckembam, un Angleterre contre Reste. 
Les deux équipes ont été formées 


comme suit 

Angleterre. — Arrière : Gray (Ot- 
lay) ; trois-quarts : Guest (Waier- 
loo), Heaton (Waterloo). Scott (M: 
rys Hos), Holmes (Manchester) ; de- 
mis : Moore (Devonport) et Donnelly 
(Oxford) ; avants : Steele-Bodger 
(Cambridge), Travers (Oxford), White 


(Northampton), Perry (Univ. Camb. 
Mycock (Sale), Kelly (Bedford), Hen: 

ison (Un. Camb.), Berridge (Nor- 
thampton). 


Reste. — Arrière : Cangley (Camb.) 
trois-quarts : Williams (Camb.). Be: 
nett (Marys Hosp). Twell (Middies- 
borough), Swardrick (Oxf); demis : 
Sykes (Wasps), Hall (Marys Hosp.) ; 
avants : Horsfall (Headingley), Wel- 

ill (Harlequins), Roberts (Enryn). 

eorge (Falmoutn), Peel (Headin- 


Le manager et ex- 
champion André Mou- h 
ton, bien qu'il wait 
jamais été un spé 
liste de l'effort soli- 
taire, est devenu un 
dénicheur de poursui- 
teurs, Après avoir fa- >N 
e vorisé l'éclosion de'i 

Louis Aimar, André 

Blanchet et Roger Piel, Mouton porte 

maintenant ses regards vers la pro- 

vince pour trouver un homme capable 
de battre un jour le record du monde 
de l'heure détenu par Coppi. 

— Cet homme je l'ai découvert, nous 
a confié Mouton. Il ne me reste plus 
qu'à le préparer moralement et phy- 
siquement. Je m'attellerai à cette tå- 
che dès le printemps et j'espère bien 
qu'avec une bonne compréhension. de 
sa part je le mènerai à bien, c'est-à- 
dire aux 48 km. dans l'heure. » 

— Quel est cet oiseau rare ? 

— Le jeune Caladois Antonin Rol- 
lhnd que vous avez vu battre Rioland 
l'hiver dernier pour sa première sortie 
au Vél d'Hiw’. J'ai gronde confiance 
car c'est un tout neuf, un petit 

jarci de qualités, vivant saine- 
ment à la campagne, loin des tenta- 
tions de la ville. Il est souple, résis- 
tant, obéissant et lorsque je lui aurai 


gley), Todd (Penrith), Hillwu (Bris- 
tol), Walker (Coventry). 


trouvé une bonne position et qu’il aura 
acquis le coup de pédale de la piste, 


“ Poar battre le record de l'heure, je 
vais préparer le jeune Antonin Rolland” 


nous confie MOUTON 


je suis sûr qu'il fera des tempe et 
qu'après une préparation de quatre 
mois il pourra inquiéter les 45 km. 871 
de Coppi. 

En cette fin d'année, c'est le vœu 
le plus cher que nous pouvons souhai- 


ter à Mouton. 
René MELLIX. 


de tote par le sant périlleux dont der- 
lerement encore 11 gratida les mpartemen 
anédols, Miche; Freire, bandicapé par une 
douleur dorsale, i 
ine devant | 
trpila crpendant deux fo 
ño le battre aux pointa. 
surpris par le frappe du vétéran. Margo 
Ee aMi ie mit out au round, o 
Et 'Adadaine juniop perdit de son 44 
ce devant Tos pude Bourrades Uu golide 


MEGRET - ROMERO 


à Barcelone 


Rencontré Jean Avernin, très affal- 
ré par la réunion franco-espagnole 
m'i met debout pour le 19 janvier à 
arcelone. 

— Romero, le champion poids coq, 
est la grande attraction là-bas, nous 
a dit Avernin, et J'aurais voulu lop- 
poser à Théo Médina mais ce der. 
nier, souffrant, manque d'entraine- 
ment et J'ai dû renoncer à mon pro- 
jet. Mais j'ai obtenu René Megret, 
qui tient la bonne forme en ce mo- 
ment. 

— Et quels sont, en définitive, Ins 
autres boxeur, français que vous met- 
tez au programme 

—" Dans les deux autres combats 
en dix rounds, Momber rencontrera 
Ferrer et Germain Perez — mais oui, 
il compte se retrouver comme poids 
piume — sera opposé à Martin, Vha- 

ile boxeur. que nous avons ‘connu 
avant la guerre. Enfin, en hutt repri- 
ses, Ben Barek affronte Diaz. 

Bonne occasiog de tâter les boxgure 
espagnols. — C.W. H. 


Le meilleur routier de mars à juin 
risque de ne pas être champion de France 


départ de la tinale. 
ndalent 


‘ordonnance. 


er, il était 


(De notre correspondant particulier Steve STEVENS.) 


NEW - YORK, 
décembre. — )1 tau- 
drait la langue du 
regretté Damon Ru- 


nyon, historien de 
x la faune nocturn 


gangsters, pour 
< Conter cette histoi 
qui fait scandi 
gans les milieux sportifs de New. 
ork. 
Alvin J, Paris, dont la résidence 


est, depuis la nuit dernière, la fa- 
meuse prison de Tombs de New-York, 
un de ces remarquable- 
ment habillés ef toujours en Sompa- 
gnie de jolies filles qu'il traite somp- 
tueusement dans les toites de nuit les 
Ses 

— une 
part dans un petit magasin de nou- 
veautés — ne justitient pas les pour- 
boires royaux qu'ii abandonne aux 
maltres d'hôtel et les menus cadı 
Qui rendent sa compagnie si attrayante 
aux étoiles de troisième grandeur qui 
l'appellent tendrement Al dès le trol- 
sième cocktail. Mais les maltres d'hô- 
tel, qui connaissent leur New-York, 
et les jeunes théâtreuses, dont I'ave- 
mir, dépend de l'art de savoir avec 
il convient de se faire voir, sa- 


S des relations gu'l, faut, Ce qui ne 

Signifie pas qu'l prend le thé chez 

Rockefeller où le breaktast, avec Pers 
pont mais qu'il a ga 

ige d'abpeler Joe ou Frank cer- 

redouta- 

les dos- 

permet- 


Ours e } sur les New-York 
Giants (les ts). La victoire des 
doute — mème 


nas des joueurs. Le jeu, c'est hon pour 
les « suckers » — ‘on dirait les 
« caves », place Pigalle — qu! sont 
leurs clients. 11 doit bien y avoir un 
moyen de veiller à ce que le résultat 
s'accorde point pour point avec ta cote 
la plus fructueuse pour nos bons 
« books », 
ou Frank, ne se dérange ja- 
il fait appel aux 
services d'un Al Paris, par exemple. 
Et c'est Paris qui est chargé de ren- 
contrer Merle Hapes, le « ball ci 
mier » Qe porteur balle des 
Giants), au cours d'une cocktail-party, 
comme"celle du 23 novembre dernier, 
par exemple. 

Al est sympathique. Il est obligeant. 
N adore les athlètes. On l'a vu trai- 
ter princièrement des joueurs de bas- 
ket envers lesquels 11 poussait la sol- 


cipalement la veille des rencontres im- 
portantes, n'en doutez pas.. Al et 
Merle promettent de se revoir. Et ils 
se revolent jusqu'au jour où Al ex- 
pose à notre Merle la facilité avec la- 

elle il est possible de gagner 2.500 

ollars si l'on veut bien s'emmêler lé- 
qu'on porte 

Chicag 
sur la victoire desquels on placera 
pour vous un pari de 1.000 dollars, au 
surplus, Et il y en a autant pour Frank 
s'il lui arrive de se tromper 
‘deux yards dans certaines de 
ses passes et veiller à ce que l'écart 
de 10 points soit respecté entre les 
Ours et les Géants. 

Weil, Merle n'est pas un serin, N 
sait ce que coûte à un joueur ce genre 
de combinaisons, Sa licence, d'abord, 
la radiation à vie, ensuite. et Le déshon- 


À 


DANS LES COULISSES DU SPORT AMÉRICAIN 


Alvin PARIS avait voulu acheter deux géants 
pour assurer la victoire des Ours de Chicago 


dants du pauvre Paris.. 

Le captain fait écouter les conversa- 
tions téléphoniques d'Al Paris et le 
fait soigneusement « emballer », same- 
di soir, sous l'accusation d'infraction à 
la section 382 du code criminel qui pré- 
voit « de un à cinq ans de prison et 
une amende de 10.000 dollars pour 
toute personne convaincue d'avoir ten- 
té de corrompre un joueur profession. 
nel ou d'avoir manigancé la décision », 

Le maire O'Dwyer et les officiels 
de New-York se sont personnellement 
occupés de l'affaire sur laquelle ils 
veulent faire toute la lumière, Le foot- 
ball, la boxe, le hockey sur glace, le 
basket, vont faire l'objet d'une sur- 


veillance accrue. Le préfet de police Le coureur noir Mac Kenley 
Valentine, qui vient de mourir, décla-| | #e%f aj l'été dernier le re- 
rail que « le jeu etfréné qui règne] |Cord du monde des 440 yards en 
dans toute la ville peut être imputé à| f 462/10. Cela ne l'empécha pas 


Frank Erickson, Joe Adonis et Frank 
Costello, ces damnés pestes et pa: 
tes ». Mais je vous parie que Frank 
Erickson, Joe Adonis et Frank Costel- 
lo, à l'heure où éclate le scandale, se 
dorent au soleil de Miami, à sept beu- 
res d'avion de New-York, 
Quant à Alvin Paris, il n° 
Je loisir d'assister au match 
ter qu'il aurait pu s'épargner 
bien de la peine — et de la peine de 
prison, également — en se contentant 


de parler avec Merle Hapes, de la plule, 
du beau temps ou des hanches de la 
petite blonde, là-bas, à côté de la ca- 
pitaine des girls, et en se gardant bien, 
en tout cas, de faire la moindre allu- 
sion au football. 

Les Chicago Bears ont — books ou 
pas books — battu les New York Giants 
par 10 points d'écart, Juste ce qu'il fal- 
lait aux « gamblero », au fait... 


Mac Kenley sur 800 m. 


de se faire battre aux champion- 
nats des USA, par l'autre noir 
américain Harriss en 46”3/10. 

Aussi Mac Kenley a-t-il décidé 
de préparer le 800 m. des Jeux de 
1948 à Londres. 

Coup d'essai, coup de maître ? 

On peut le dire, car ü vient de 
couvrir la distance en 1'5072/10 
P U n'en restera certainement pos 


si, 

x champions de Francs et 
liqué svant 
Magne 


t jamais pu se 


La Noël des pistards 
en Belgique 


Si le Vél d'Hiv’ pa- 
risien fait relâche ce 
jour, par contre, les 
troù vélodromes cou- 
verta belges joueront. 

GAND. — Senfftie- 
ben, Gérardin, Derksen, 
Van Vliet, Scherens, 
Gosselin en vitesse ; Prat-Grauss, Ber= 
pomi - Astolfi, Kaers-De Kuysscher, 
Strom-Arnold en omnium ; Van Steen- 
bergen contre De Backer en poursui- 
te ; Schulte-Boeyen contre Bruneel- 
De Bruycker en omnimum; et toutes 
ces équipes sur 50 kilomètres en amè- 


ricaine. 

BRUXELLES. — Chaillot, Frosio, 
Besson, Van der Voort, Michauz en 
demi-fond ; Plattner, Sensever, Bijs- 
ter, Pauwels en vitense ; Acou-Bruy- 
land, Thyssen-Engèlen, Naeye-Van 
Simoeys en omnium. 

ANVERS. — R. Janssens, Demeule- 
meester, Labrosse, De Stobbeleire, Van 
Linden, Von Put contre Adriaenssen: 
Brusselmans, G. Hermans, Molli 
Sterckz, Verboven en ominimum ; Oe- 
kers, Ciautier, E. Jacobs, L. Janssen: 


CHAMONIX, MEGÈVE, CAUTERETS, BAGNÈRES 
ouvrent la série des compétitions de ski 


L'époque est venue enfin des premières compé- 


équipes), et à 


WENGEN, GRINDERWALD, 

Ces compétitions seront les préliminaires d'une soson chorgée 
qui. pour le sei mois de janvier nous offre en épreuves interna- 
tionales ou de choix 
berhom ; 18 et 19, à Morez, Coupe Montefiore de fond (par 
Grinderwoid. 


DAVOS EN JANVIER 


11 et 12 à Wengen, Grand prix du Lou- 


course de descente domes franco 


suisse : du 19 ou 26, à Davos, jeux universitoires, chompionnots 
du monde estudiontins ; 26 Jonvier, chompionnats régionaux dors 
dix-sept comités : 30 et 31, à Lonzerheide et Arosa, concours 


ion aux, 
DES ITALIENS A DAVOS, DES NORVEGIENS A SAINT-MORITZ 
Lo Fédération itolienne de ski n'ayant pos été invitée oux compé- 
titions intefhotionoles de Holmenkollen (Norvège) se robat sur 


Cette saison, c'est à Mégève que vont être 
disputés, dimanche, ind et mord procona. es 
championnats de Poris de siolom spécial des des- 
Tente et sialom, puis de fond intemat 
Jeon-Pierre Musat, blessé, n'y porticipera proboblement pos, 
mois on y verra, peut-être, Guy Huertos, aui hobite mointenont 
Paris et se cherche un club (ovis oux omoteurs), Yves et Allain 
Musso, pese Montaut, Exotfier, Marica Boquet, de Mont- les Jeux universitaires, 


Quont oux Norvégiens, s'ils ne parlent pos de leur portici- 
potion à la Gronde Semaine de Chamonix. ils annoncent, por 
contre, Vquipe suivonte pour calle de Saini-Moritz, du 2 ou 9 
février, qui doit pourtont. se bomer à la seule épreuve du 
€ Rubon blane » : 

Fond combiné : Odden et Dohi ; gout : Abiem Ru et 
Throne ; descente siolom : Johannesen, Opheim et _Myho : 
gerente et slalom domes : Loïla Schou-Nilsen et Brghilas 

skin. 
agis Paut-tre 10 Fédération. nanégienne n'o-t-ee gor € 

que isses s'étaient résolus à ne pos concurrencer 
la Semoine de Chamonix ? as i 
2 ©  Reymènd VANKER. 


